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Point d' information sur la situation hydrologique : bilan du 
soutien d' étiage de 2024 et retour sur l’écrêtement de la crue 

d’octobre par le barrage de Villerest   
 
Après deux années de sécheresse, 2024 se distingue par une pluviométrie abondante (Cf. 
Tableau 1 ci-dessous), qui a permis un remplissage optimal des retenues des deux 
barrages avant la période de soutien d’étiage. Ces conditions humides ont également limité 
le besoin de soutien d'étiage pour l'Allier et la Loire, tout en entraînant la gestion, en 
octobre, d'un écrêtement de crue par le barrage de Villerest, un phénomène d'une ampleur 
inédite depuis 2008. 
 

Tableau 1 : Comparaison des cumuls pluviométriques annuels (en mm) 

 
 

Un soutien d’étiage 2024 limité 
 

Les objectifs fixés à l’Etablissement pour le soutien d’étiage de l’Allier et de la Loire en 2024 ont 
tous été atteints. 
 

Le soutien d'étiage de l'Allier a débuté le 4 juillet pour la station de la confluence Allier-
Chapeauroux, tandis que les débits pour les stations en aval (Vieille-Brioude et Vic-le-Comte) 
n'ont été soutenus qu'à partir de fin juillet. Le soutien s'est terminé début septembre pour les 
stations aval. Après l'arrêt réglementaire du soutien de la station de la confluence Allier-
Chapeauroux le 15 septembre, seul celui du pied de l’ouvrage a été maintenu jusqu'au 8 
octobre. 
 

Le barrage de Naussac a déstocké 30 Mm³ durant cette période, soit moitié moins que la 
moyenne depuis sa mise en service. À titre de comparaison, les volumes déstockés en 2022 et 
2023 ont été respectivement de 94 Mm³ et 52 Mm³. 
 

Le soutien d'étiage 2024 sur l'Allier figure parmi les cinq plus faibles observés depuis la 
mise en service de l'ouvrage. 

 
Le soutien d’étiage de la Loire a débuté le 3 août et est resté faible et intermittent sur 
l’ensemble de la période. 
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Les besoins de soutien ayant été très limités cette année, le volume dans la retenue du barrage 
de Villerest restait élevé début septembre. Un déstockage d’environ 40 Mm³ a donc dû être 
réalisé dans les jours précédant le 15 septembre, afin de ramener le niveau à la cote maximale 
d’exploitation autorisée à cette date, en prévision de potentielles crues automnales. 

 

 
 

Tableau 2 : Volumes des retenues liés au soutien d’étiage 2024 (en Mm³) 

 
 
 
Il est rappelé que les informations actualisées sur le remplissage des barrages sont 
consultables sur le site Internet de l’Etablissement public Loire : https://www.eptb-loire.fr/en-
direct-des-barrages/  
 

 
 

https://www.eptb-loire.fr/en-direct-des-barrages/
https://www.eptb-loire.fr/en-direct-des-barrages/
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L’écrêtement de la crue d’octobre par le barrage de Villerest, 
un phénomène d'une ampleur inédite depuis 2008 
 
Depuis le début de l’année, le 
barrage de Villerest est passé 
6 fois en gestion de risque de 
crue, une première depuis 10 
ans, et au mois d’octobre, il a 
permis d’écrêter la troisième 
plus grande crue enregistrée 
au barrage en 40 ans. 
 
La Loire a connu une crue de 
type cévenole, provoquée par 
de fortes précipitations sur 
l’amont de son bassin versant. 
Sur cette partie, les 
précipitations ont dépassé 150 mm, avec des pointes dépassant même 400 mm sur certains 
secteurs, soit l’équivalent de plusieurs mois de pluviométrie en 3 jours. 
 
Ces conditions météorologiques extrêmes ont provoqué une forte augmentation des débits à 
l’amont du barrage de Villerest. L'Etablissement public Loire a dû activer ses fonctions 
d’écrêtement des crues, une situation qui ne s’était pas produite depuis 2016. 
 
Le barrage de Villerest a, en effet, pour fonction d’écrêter les crues importantes de la Loire, 
c’est-à-dire d’en retenir temporairement une partie, afin de limiter les conséquences 
éventuelles d’une inondation à l’aval. Cette fonction est activée dès que les débits entrant à 
l’ouvrage sont supérieurs à 1000 m3/s, en dessous l’ouvrage est « transparent » c’est-à-dire 
qu’il transite sans atténuation les débits entrants. 
 
Compte-tenu des prévisions météorologiques et hydrologiques, une veille permanente a été 
mise en place par l’Etablissement public Loire dès le 16 octobre. 
 
Depuis Orléans, une équipe de prévisionnistes a assuré une surveillance continue de la 
situation hydrologique et a élaboré des prévisions concernant les débits entrants dans 
l’ouvrage. À partir de ces prévisions et des données observées, les prévisionnistes définissent 
des consignes d’ouverture des vannes du barrage, conformément à la réglementation en 
vigueur. 
Quelques chiffres illustrant la mobilisation des prévisionnistes: 8 prévisionnistes se sont 
relayés sans interruption pendant 80 heures, y compris durant 4 nuits, afin d’établir plus de 70 
consignes d’ouverture des vannes transmises aux barragistes. 
 
Sur place au barrage de Villerest, les agents d’exploitation (BRL Exploitation) ont également été 
mobilisés, pour la mise en œuvre de la consigne établie à Orléans, la gestion de l’ouvrage et la 
surveillance de celui-ci. 
 
Le pic de crue est arrivé au barrage le 18 octobre, avec un débit avoisinant les 2000 m³/s. 
Cela en fait la troisième plus grande crue enregistrée depuis la mise en service du barrage, 
après celles de 2008 et de 2003 (Cf. Tableau ci-dessous). 
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Tableau 3 : Caractéristiques des six écrêtements de crue réalisés par le barrage de Villerest depuis sa mise en 
service 

 
 
La gestion de cet évènement s’est déroulée en 3 périodes principales : 
 

1. Première phase : elle a consisté à abaisser le niveau de la retenue d'eau en déstockant 
une partie de son volume afin d'augmenter sa capacité de stockage et ainsi limiter la 
pointe de crue.  
Le niveau de la retenue a été abaissé de plusieurs mètres à partir du 17 octobre 
afin de déstocker préventivement 20 Mm3. 

 

2. Deuxième phase : elle a consisté à stocker une partie de l'eau entrante au plus fort de 
la crue, permettant ainsi de réduire le débit à la sortie du barrage.  
Le débit restitué par le barrage de Villerest a été d'environ 1 000 m³/s. La gestion 
du barrage a ainsi permis de réduire de moitié le débit maximal de la crue, en 
stockant 45 Mm3 au plus fort de l’évènement, limitant ainsi de manière 
significative les risques et les conséquences d’inondation en aval. 
 

3. Troisième phase : elle a consisté à la restitution de l'eau stockée temporairement par le 
barrage et au retour vers une gestion normale. 
25 Mm3 ont été déstockés en fin de crue pour un retour à la normal le 20 octobre. 

 
 


